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BARDI dernier, le 15, le clergé, les communautés 
religieuses et tous les fidèles du diocèse étaient 
en présence d’un doux et pieux devoir : celui 

d’offrir leurs félicitations à leur chef vénéré à l’occasion 
de la célébration,anticipée de quelques jours, du vingt- 
cinquième anniversaire de son ordination sacerdotale ; 
celui aussi de venir mêler, au pied des autels, leurs actions 
de grâce à celles du jubilaire, en cette circonstance bénie.

On peut le dire, tous ses enfants ont voulu se trouver 
aux côtés du pontife, pour remplir ce devoir de religieuse 
reconnaissance et de filiale louange ; tous lui faisaient 
cortège, un très grand nombre par une présence effective, 
les autres par la présence du cœur ; tous se sont livrés à 
une sincère allégresse ; tous ont fait monter vers Dieu et 
ont jeté à tous les échos du diocèse ce cri de leur âme : 
Ad multos et faustissimos annos !

NN. SS. les évêques suffragants de Va < ley field. de Sher
brooke et de Saint-Hyacinthe était venus se joindre à la 
grande famille diocésaine, et présenter à leur métropoli
tain l’hommage de leurs vœux et de L _ir affection. Avec 
ces prélats, prirent aussi place au chœur Mgr l’évêque de 
Pembroke et l’abbé mitré de la Trappe d’Oka.

Entouré de sa chapelle, vêtu de ses habits pontificaux, 
et portant sur ses épaules, comme un joug glorieux, le 
sacré pallium, Mgr l’archevêque acélébré solennellement 
le saint sacrifice de la messe dans sa cathédrale, à l’autel 
majeur, autour duquel se pressait de toutes parts, jus
qu’aux extrémités du vaste édifice, une foule immense, 
heureuse de prier à l’unisson avec son pasteur, béni avec 
effusion ce jour-là même par le Souverain-Pontife.

Tout le monde se rappelait que le jubilaire, déclinant


